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Aujourd'hui, nous sommes le vendredi 21 novembre, et nous fêtons la Présentation de la
Bienheureuse Vierge Marie.

La fête d'aujourd'hui m'invite à contempler Marie, toute donnée à Dieu. Je me confie à son
intercession, pour que ma propre vie soit elle aussi toujours davantage donnée à Dieu. Au nom du
Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen.

En ce jour de fête marial, écoutons le chant “O clemens Maria”, par la chorale Laetare.

O clemens, o pia, o dulcis, Virgo Maria, Vita, dulcedo et spes nostra, salve !

Traduction : Ô clémente, ô miséricordieuse, ô douce Vierge Marie, Toi, notre vie, notre douceur,
notre espérance, salut.

1. Salut ô Reine des anges
Ô toi l’Épouse immaculée
Salut sainte Mère de Dieu
Ô Marie, terre sainte, où fleurit la promesse,
En ton sein, le Seigneur a pris chair.
Sainte Vierge Marie intercède pour nous
Toi qui es le secours et l’abri des pécheurs.

2. Réjouis-toi, ô Marie,
Par toi le salut est venu.
Exulte de joie dans l’Esprit,
Toi la tour de David et la porte du ciel
D’où jaillit la lumière du Christ.
Illumine nos vies, toi l’étoile qui brille
Au-dessus de la mer, au milieu des tempêtes.

3. Ô cœur de Marie doux et humble,
Ô cœur transpercé de douleur
Ô cœur exalté dans les cieux
Obtiens-nous cette grâce d’aimer sans retour,
De savoir nous donner pour toujours.
Que sans fin, nous ayons Dieu au cœur,
Ô Marie, voici notre désir, le souhait de nos âmes.

La lecture de ce jour est tirée du chapitre 19 de l'évangile selon saint Luc.

En ce temps-là, entré dans le Temple, Jésus se mit à en expulser les vendeurs. Il leur déclarait : « Il
est écrit : Ma maison sera une maison de prière. Or vous, vous en avez fait une caverne de bandits. »
Et il était chaque jour dans le Temple pour enseigner. Les grands prêtres et les scribes, ainsi que les
notables, cherchaient à le faire mourir, mais ils ne trouvaient pas ce qu’ils pourraient faire ; en effet,
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le peuple tout entier, suspendu à ses lèvres, l’écoutait.
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1. Par l’imagination, je me place aux côtés de Jésus alors qu’il entre dans le Temple, rempli de
marchands, de bruits d’animaux. Ce qui devait être une maison de prière, est devenu une galerie
commerciale. Avec lui, je ressens tout le décalage entre ces deux projets.

2. Mon temple à moi, c’est mon âme. Qu’y trouve Jésus quand je lui ouvre mon intimité ? La
recherche de la paix ou celle du profit, de la prière ou des distractions ? Avec quoi est-ce que je
remplis mon cœur et mes pensées ? Je réfléchis un instant à ce qui m’habite au quotidien.

3. Jésus prend les choses en main, il fait le ménage dans le Temple, pour que celui-ci retrouve sa
fonction : le lieu où Dieu parle à l’homme, à travers Jésus qui y enseigne. Et moi, quel geste concret,
même tout petit, voudrais-je poser dans ma vie quotidienne, pour redonner un peu plus de place au
Seigneur ?

Je contemple une seconde fois Jésus qui libère le Temple, et en fait à nouveau un espace d’écoute.

Je termine ma prière en me tournant vers Marie, mère de Jésus et mère de l’Eglise : elle est aussi ma
mère. Alors, comme un enfant dans les bras de sa mère, je lui confie ma vie, mes joies et mes
difficultés du moment.

Je vous salue Marie, pleine de grâce ;
Le Seigneur est avec vous.
Vous êtes bénie entre toutes les femmes
Et Jésus, le fruit de vos entrailles, est béni.
Sainte Marie, Mère de Dieu,
Priez pour nous pauvres pécheurs,
Maintenant et à l’heure de notre mort.
Amen

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint-Esprit. Amen.


